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Nouvelles des Églises 
adventistes 

 
APD/BIA Dammarie-lès-Lys, France 
Vilnius, Lituanie – L’Église adventiste 
reconnue par l’État lituanien 
 
Le 15 juillet dernier, le Parlement lituanien a 
voté d’attribuer à l’Église adventiste de Lituanie 
le statut de communauté religieuse reconnue 
par l’État, l’autorisant ainsi à recevoir des 
subventions et à bénéficier de certaines 
exonérations d’impôt. Cette reconnaissance de 
statut permet aussi aux étudiants en théologie 
et aux ecclésiastiques d’être dispensés du 
service militaire.  
 
« C’est un événement important et significatif 
dans l’histoire de notre Église », a déclaré le 
président de l’Église adventiste en Lituanie, le 
pasteur Bertold-Vinston Hibner. « Avec ce 
statut, l’État reconnaît ouvertement l’Église 
adventiste, avec son identité propre. Celle-ci 
pourra donc collaborer culturellement et 
socialement avec les autres Églises du pays. 
J’espère que l’Église va considérer cela comme 
une mission forte pour servir et proclamer à la 
communauté la bonne nouvelle de l’Évangile ».  
 
La loi lituanienne répertorie les communautés 
religieuses en quatre catégories : les commu-
nautés traditionnelles, les communautés recon-
nues par l'État, les communautés enregistrées 
et les communautés non enregistrées. Seules 
les associations reli-gieuses traditionnelles et 
associations reconnues bénéficient d'une 
exemption de paiement d'assurance pour le 
clergé et les employés, et ne sont pas 
soumises aux taxes sur les services tels que 
l'électricité, le chauffage et le téléphone. 
 
L’Église adventiste avait fait des démarches 
pour obtenir ce statut depuis 2003.  En Lituanie, 
environ 900 adventistes adultes baptisés se 
réunissent dans 17 communautés. La première 
communauté a été créée en 1919 à Zagare. 
Grâce à la liberté de croyances qu’offrait le 
pays, d’autres communautés sont nées. En 
1929, les adventistes ont commencé à édité 
des revues et des livres.  Les pasteurs 
obtenaient leur formation au séminaire 
adventiste de Suschenhof, près de Riga, en 
Lettonie. En 1940, les Soviétiques ont occupé 
les territoires baltes, fermé le séminaire et 
interdit les réunions religieuses. À cette époque, 

les membres d’Église se réunissaient 
secrètement. Beaucoup d’entre eux ont été 
déportés dans des camps de travail en Sibérie. 
Ce n’est que depuis 1991, après que les trois 
républiques baltes aient obtenu leur 
indépendance, que les communautés 
adventistes peuvent de nouveau se réunir 
librement. 
 
La Lituanie compte 3,4 millions d’habitants, 
dont 79 % de catholiques, 4 % d’orthodoxes et 
une minorité de protestants et de musulmans. 
 
(ANN/BIA) Dammarie-lès-Lys, France 
Silver Springs, Maryland, États-Unis – Le 
conservatisme religieux est-il utile à 
l’évangélisation ? 
 
Le théologien adventiste Jon Paulien profite de 
la sortie de presse de son dernier livre, 
« L’Évangile éternel, le monde en mutation » 
(en anglais : Everlasting Gospel, Ever-Chan-
ging World, Pacific Press Publishing Asso-
ciation, 2008), pour défendre une nouvelle 
attitude concernant l'évangélisation. « Deux 
analogies sont utilisées pour décrire la 
proclamation de l'Évangile par les chrétiens : la 
‘ville sur la montagne’ et le ‘sel de la terre’ », 
écrit Jon Paulien, doyen de la faculté de religion 
à l'université de Loma Linda, aux États-Unis.  
 
Dans la première approche, les chrétiens sont 
confortablement installés dans une ville qui fait 
rayonner la lumière de Dieu sur la campagne 
environnante. De temps en temps, les habitants 
de la ville envoient des éclaireurs pour amener 
des étrangers dans la sécurité des murs de la 
ville. La plupart du temps cependant, les 
chrétiens restent bien à l'abri des influences 
séculières en demeurant à l'intérieur des murs 
et en s'associant uniquement avec des 
personnes qui leur ressemblent. Il y a quelques 
années, un expert de la missiologie, le pasteur 
hollandais Gottfried Oosterval, utilisait l’image 
de « l’église forteresse » pour transmettre cette 
notion. 
 
La seconde approche, le « sel de la terre », 
demande que les chrétiens se mêlent 
parfaitement aux gens autour d'eux et qu'ils 
donnent progressivement une autre saveur au 
monde par leur présence. Jon Paulien utilise 
l'expression « conservatisme radical » pour 
illustrer une attitude dans laquelle on donne et 
on reçoit, tout en étant fermement enraciné 
dans l'Évangile.  
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Les adventistes se méfient en général de tels 
modèles, et Jon Paulien ne sous-estime pas 
cette crainte. Au contraire, il soutient que les 
deux stratégies ont leur raison d’être et 
qu’aucune d’elle n’est, par nature, supérieure à 
l’autre. Cependant, son livre montre laquelle de 
ces méthodes est efficace lorsqu'il s'agit de 
toucher des personnes sécularisées ou 
postmodernes. 
 
Bien que l'on trouve des personnes de tous 
âges dans le sécularisme, les postmodernes 
sont en général des personnes de moins de 
quarante ans. Celles-ci sont beaucoup plus 
réceptives à une approche plus ouverte, 
comme la méthode que Jon Paulien illustre 
avec l'analogie du sel. Pour satisfaire les 
attentes des sceptiques et des postmodernes 
souvent cyniques, les chrétiens doivent d'abord 
répondre aux besoins physiques et émo-
tionnels, écouter, comprendre et, en dernier 
lieu, proposer des conseils et des instructions.  
 
La manière délicate de Jon Paulien de traiter le 
sujet montre sa réticence à marginaliser les 
adventistes qui font de l'évangélisation avec les 
méthodes « traditionnelles ». Avec diplomatie, il 
déclare que tout le monde n'est pas forcément 
capable de mettre en pratique cette école de 
l'évangélisation. Être dans le monde sans être 
exactement comme le monde peut s'avérer 
spirituellement risqué pour certains. En même 
temps, il dresse des parallèles indéniables 
entre les ministères de Jésus et de Paul et la 
méthode du sel, sans oublier les applications 
pratiques d’une personne comme Ellen White. 
Pour les adventistes qui ont déjà un point de 
vue postmoderne, ce livre peut leur être utile 
pour comprendre leurs parents et leurs grands-
parents qui ont du mal à accepter les 
changements de mentalité dans l'Église. Les 
jeunes générations d'adventistes savent 
certainement déjà instinctivement comment 
toucher les autres postmodernes.  
 
Le livre de Jon Paulien apporte des 
clarifications sur un sujet que l'Église adventiste 
semble avoir du mal à traiter. L'ouvrage 
«Everlasting Gospel, Ever-Changing World » 
est pertinent dans une culture souvent définie 
par des grandes rencontres sous chapiteau et 
des baptêmes de masse. Jon Paulien articule 
son raisonnement avec des points solides et 
des arguments modérés et cohérents. Il est 
totalement convaincu par son sujet et rencontre 
le public qu’il vise sur un terrain neutre.  
 

Les adventistes qui ne se reconnaissent pas 
dans la vision postmoderne, ou qui ne savent 
pas vraiment comment toucher cette culture, 
trouveront en ce livre un excellent point de 
départ. 
 
(ANN/BIA) Dammarie-lès-Lys, France 
Berrien Springs, États-Unis – Première 
femme aumônière au service de la marine 
américaine 
 
Le 24 juillet dernier, le lieutenant Adrienne 
Townsend a prêté serment et a été 
officiellement nommée aumônière de la Marine 
des États-Unis. Elle est la première femme 
adventiste à remplir ce rôle. 
  
Adrienne Townsend a déclaré que les quatre 
années qu’elle a passées en tant que 
préceptrice adjointe à l’internat des jeunes filles 
de l'université adventiste d'Andrews l'ont 
préparée à l'aumônerie. Elle a précisé que sa 
nouvelle fonction représentait un « grand 
champ missionnaire » où elle pourra aussi 
travailler avec des jeunes de la même tranche 
d'âge. « Je sens que Dieu a ouvert la voie pour 
que je me joigne à l'armée et que je puisse 
atteindre ceux qui ont besoin de connaître le 
Christ. Je veux que Dieu soit réel dans la vie de 
chaque personne que je rencontre ».  
 
Adrienne Townsen, qui détient une maîtrise en 
théologie de l’université d'Andrews, aborde sa 
nouvelle carrière avec une formation en 
éducation et en psychologie. Alors qu'elle 
étudiait la théologie, elle a rencontré un 
recruteur pour les métiers de la marine et elle a 
immédiatement senti qu'elle était appelée à 
entrer dans l'aumônerie.  
 
La nomination d’Adrienne Townsend est un 
encouragement pour d'autres femmes 
adventistes qui se sentent aussi appelées à 
servir dans l'armée et qui « trouvent que la 
fonction de pasteur d’une Église est trop 
limitée », a déclaré le colonel Gary Councell, 
directeur du ministère de l'aumônerie adventiste 
de l'Église mondiale. Gary Councell a travaillé 
avec Adrienne Townsend au cours des deux 
dernières années pour la préparer à répondre 
aux exigences de l'armée concernant son 
nouveau poste. Une fois installée, Adrienne 
Townsend aura pour fonction de diriger les 
services de culte, d'organiser des consultations 
et des visites et de présider à des cérémonies 
de mariages et de funérailles.  
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(ANN/BIA) Dammarie-lès-Lys, France 
Denver, Colorado, États-Unis – Les 
jeunes et l’utilisation de l’informatique 
 
Lors du forum adventiste mondial sur 
l'évangélisation par Internet, qui s’est déroulé du 
9 au 13 juillet à Denver, quelques jeunes ont 
organisé un atelier pour aider les dirigeants de 
l'Église adventiste mondiale à comprendre 
comment les jeunes générations utilisent Internet 
et d’autres technologies dans leur quotidien. Ce 
congrès, sixième rencontre internationale de ce 
type, a accueilli une centaine de visiteurs, dont 
des professionnels de l'industrie de la 
technologie, les responsables des commu-
nications de l'Église mondiale, des évangélistes 
ainsi que des membres d'Église intéressés à 
apprendre davantage sur Internet. John Beckett, 
directeur du bureau des technologies et des 
logiciels mondiaux de l'Église, a déclaré : « Une 
idée répandue affirme qu’Internet empêche les 
relations entre  les personnes.  Je pense qu’au 
contraire, Internet favorise les rapports entre les 
gens lorsque la distance les sépare ».  
 
Bryan Collick, responsable du Web au siège de 
l’Église adventiste mondiale, affirme que le 
forum ne sert pas nécessairement à inventer de 
nouvelles plateformes de communication, mais 
qu'il est utile pour encourager la collaboration 
pour l'utilisation des technologies préexistantes. 
Il ajoute : « Ce n'est pas à nous de dire : ‘Créons 
un meilleur espace de discussion’. Il s'agit plutôt 
de dire : « Il existe déjà un espace de discussion, 
comment pouvons-nous créer une présence 
adventiste sur cet espace, qui puisse être 
acceptable tout en conservant les valeurs 
essentielles qui sont les nôtres et que nous 
souhaitons partager avec le reste du monde ? 
Nous sommes désireux de comprendre les 
personnes afin que nous puissions mieux nous 
adresser à elles ». À l'ordre du jour du congrès 
de cette année se trouvait également la 
première présentation de « netAwards », 
concept créé par le département des 
communications de l’Église mondiale pour 
transmettre le message d'espérance de l’amour 
de Dieu. 
 
(ANN/BIA) Dammarie-lès-Lys, France 
Guatemala, Amérique centrale – L’Église 
adventiste fête ses 100 ans d’engagement 
auprès de la communauté 
 
Le 12 juillet dernier, des milliers de chrétiens 
adventistes du Guatemala se sont retrouvés 
dans la capitale pour fêter les 100 ans de 

l'Église dans ce pays d'Amérique centrale et 
pour promettre de poursuivre leur engagement 
en faveur de la communauté. « Aujourd'hui, 
j'entends et je vois clairement votre déclaration 
d'engagement », a affirmé le président de 
l'Église adventiste mondiale, Jan Paulsen, 
devant les 9 000 responsables et membres 
rassemblés au Dôme Polideportivo pour cette 
journée spéciale. Jan Paulsen a exhorté 
l'auditoire à faire en sorte que les jeunes de 
l'Église soient impliqués dans cette œuvre. « 
Nous devons passer le flambeau aux jeunes », 
a-t-il déclaré, pour « terminer la mission » de 
l'Église. Le pasteur Israel Leito, président de 
l'Église adventiste pour la région inter-
américaine, a fait remarquer que l'Église au 
Guatemala avait grandi grâce aux pas des 
premiers adventistes dans la région. Plusieurs 
de ces pionniers ont été honorés, notamment 
Policarpa Lopez, 105 ans, membre d'Église 
depuis 78 ans, et Javier Sosa, 96 ans, 
adventiste depuis 71 ans.  
 
L'Église adventiste s'est implantée au 
Guatemala en 1908. Aujourd’hui, il existe plus 
de 800 églises et groupes et 2 000 
congrégations, 25 institutions et une maison 
d'édition.  
 
(Réforme/Protestinfo/Adventist World/BIA) 
Dammarie-lès-Lys, France 
Pékin, Chine – Le christianisme en Chine 
 
Officiellement, plus de 21 millions de Chinois 
sont chrétiens : 16 millions de protestants, avec 
50 000 temples, 5 millions de catholiques, 
regroupés en 100 diocèses et 5 000 églises, et 
un tout petit nombre d'orthodoxes. Publiés par 
le département d'État chinois en charge des 
affaires religieuses, ces chiffres représentent un 
tiers de ceux avancés par certaines asso-
ciations chrétiennes. Ces dernières mettent en 
avant l'existence de milliers de cultes 
clandestins, notamment chez les protestants. 
Compter des croyants se révèle toujours 
difficile. « Il y a des gens qui, si on leur 
demande s'ils acceptent Jésus-Christ, lèveront 
la main. Mais cela ne signifie pas qu'ils aient 
pour autant une pratique régulière », note Jean 
Charbonnier, qui estime, dans son « Guide To 
the Catholic Church in China », que l'Empire du 
Milieu compte 12 millions de catholiques et 19 
millions de protestants, avec 1 400 pasteurs, 
dont 250 femmes. L'histoire de la chrétienté en 
Chine remonte au 6e siècle, lorsque des 
chrétiens d'Orient vinrent y témoigner de leur 
foi. L'Église d'Orient de Mésopotamie connut, à 



   BIA – N° 318 – SEPTEMBRE 2008 - 5     

l'époque, une ferveur missionnaire qui l'incita à 
s'étendre jusqu'au Pacifique. Elle arriva en 
Chine par la route des caravanes, apportant de 
la soie et des épices dans l'empire. Une stèle 
trouvée au 17e siècle à Xian, comportant un 
texte biblique daté de 781 et rédigé en syriaque 
et chinois, atteste de l'implantation précoce de 
ces communautés. Ce christianisme des 
premières heures disparut lorsque la dynastie 
des Ming arriva au pouvoir et expulsa les 
étrangers. Il faudra attendre le 16e siècle pour 
voir de nouveaux missionnaires s'installer en 
Chine. 
 
Le confucianisme, le taoïsme et le bouddhisme 
sont les religions traditionnelles, mais le 
christianisme en Chine a aussi une longue 
histoire. Le premier témoignage vient d'une 
stèle de pierre mentionnant que des 
missionnaires « nestoriens » (le nestorianisme 
est une forme du christianisme) se rendirent en 
Chine au 7e siècle, pendant la dynastie Tang. 
Pourtant, même s'il jouissait du soutien de 
l'empereur, ce mouvement chrétien ne survécut 
que peu de temps. Le protestantisme moderne 
pénétra en Chine en 1807 à l'arrivée de Robert 
Morrison, de la Société missionnaire 
londonienne. Le message adventiste atteignit la 
Chine en 1888 avec Abraham Larue, un 
membre laïc de 66 ans. En 1902, l'Église 
adventiste envoya son premier missionnaire 
officiel en Chine du Sud, le pasteur Jacob 
Anderson. En 1951, l'Église adventiste de 
Chine comptait 21 000 membres répartis dans 
276 églises et groupes, tandis que moins d'un 
million de protestants vivaient parmi une 
population de 450 millions d'habitants. Selon le 
pasteur adventiste Robert Wong, « L'Église 
renaît aujourd'hui comme les pousses vertes 
après la pluie du printemps ».  
 
L'Église adventiste de Chine compte 350 000 
membres. Ce nombre a été atteint sans le 
soutien d'institutions médicales ou d'écoles, 
uniquement par le témoignage personnel et la 
lecture de la Bible. 
 

Protestantisme international 
 
(ENI/FPF/BIA) Dammarie-lès-Lys, France 
Genève, Suisse - Deux organisations 
protestantes cherchent à resserrer leurs 
liens 
 
Deux organisations mondiales rassemblant des 
chrétiens protestants, l'Alliance réformée 
mondiale (ARM) et le Conseil consultatif 

œcuménique des disciples (DECC), cherchent 
à établir des relations plus étroites entre elles. 
« Le fait que plusieurs Églises unies dans le 
monde soient déjà membres des deux 
organisations et qu'elles nous encouragent à 
resserrer les liens à l'avenir est significatif », a 
déclaré Robert Welsh, secrétaire général du 
DECC. Les responsables des deux organi-
sations ont déclaré, après une réunion 
organisée fin juillet à Nashville (USA), qu'ils 
avaient l'intention de poursuivre les discussions 
sur « l'élaboration d'un partenariat global afin de 
parvenir à l'unité visible de l'Église ». Le pasteur 
Setri Nyomi, secrétaire général de l'ARM, 
pense que la réunion de Nashville constituait 
une étape « potentiellement importante » sur le 
chemin de l'unité chrétienne. « Nous nous 
félicitons de cette importante mesure ». L'ARM 
fait remonter ses origines à la Réforme, au 16e 
siècle, menée par Jean Calvin et John Knox, 
entre autres, ainsi qu'à d'autres mouvements 
réformateurs, comme les vaudois, dans les 
vallées du Piémont, et les disciples de Jan Hus, 
en Bohème. Elle rassemble aujourd'hui 75 
millions de chrétiens réformés issus de 214 
Églises. 
 
Le mouvement des disciples du Christ qui, 
dans certaines régions du monde, est connu 
sous le nom d'Églises du Christ, s'est 
développé à partir du 19e siècle au Royaume-
Uni et aux États-Unis. Le DECC est un conseil 
regroupant 19 Disciples du Christ, Églises du 
Christ et Églises unies. Il a été établi en 1979 et 
représente 4,5 millions de chrétiens à travers le 
monde. En octobre 2007, l'ARM a accepté de 
fusionner avec le Conseil œcuménique réformé 
- certains membres faisant partie des deux 
organisations réformées - afin de créer la 
Communion mondiale d'Églises réformées 
(CMER) en 2010. Les Églises membres du 
DECC doivent également réfléchir à une 
proposition selon laquelle le DECC deviendrait 
un membre associé du CMER afin de renforcer 
les liens concernant les programmes et la 
gouvernance de la nouvelle communion 
d'Églises. 
 

Religions 
 
(AFP/Le Figaro/BIA) Dammarie-lès-Lys, France 
Paris, France – Gilles Berheim, nouveau 
grand rabbin de France 
 
Nouveau grand rabbin de France et nouveau 
président du Consistoire central : la com-
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munauté juive a choisi le changement en élisant 
le grand rabbin Gilles Bernheim et Joël Mergui 
pour succéder au grand rabbin Sitruk et à Jean 
Kahn, l'un en fonction depuis vingt ans, l'autre 
depuis plus de dix ans. C'est avec 184 voix 
contre 99 que Gilles Bernheim, grand rabbin de 
la synagogue de la Victoire à Paris, a été élu 
pour un mandat de sept ans qui prendra effet le 
1er janvier 2009.  
 
Âgé de 56 ans, Gilles Bernheim est agrégé de 
philosophie et auteur de plusieurs ouvrages, 
dont le plus récent, « Le Rabbin et le Cardinal » 
(Stock), a été écrit avec le cardinal Philippe 
Barbarin. Il est réputé comme étant un homme 
d'ouverture et de dialogue. Gilles Bernheim est 
vice-président de l'Amitié judéo-chrétienne de 
France. Il a promis de « rassembler » et 
d'exercer sa fonction de façon collective et 
moderne. 
 
Pour sa part, l'élection de Joël Mergui, 50 ans, 
est l'aboutissement d'un engagement d'une 
trentaine d'années dans la vie communautaire, 
qui a commencé au sein d'une communauté de 
banlieue. Joël Mergui se propose, lui aussi, de 
faire bouger les choses et de mieux associer les 
consistoires régionaux aux projets et décisions 
du Consistoire central. Il a aussi la charge 
d'améliorer les finances de cette institution. 
Celle-ci est financée par les consistoires 
régionaux, mais insuffisamment puisqu'elle est 
déficitaire d'environ 1,3 million d'euros pour un 
budget de 1,8 million d'euros. 
 
Le Consistoire s'occupe de tout ce qui concerne 
le culte (formation des rabbins, enseignement 
religieux, gestion des synagogues). Il a aussi 
pour mission de « maintenir et préserver ses 
liens spirituels avec Israël et les communautés 
juives dans le monde ». 

 
Nouvelles œcuméniques 
 
(AFP/BIA) Dammarie-lès-Lys, France 
Rome, Italie - Le pape va lancer une 
lecture intégrale de la Bible à la télévision 
 
Le pape Benoît XVI va donner, cet automne, le 
coup d'envoi d'une lecture intégrale de la Bible, 
pendant une semaine d'affilée, à la télévision 
publique italienne RAI. Du 5 au 11 octobre,  
1 200 personnes vont se relayer devant les 
caméras de la chaîne éducative de la RAI pour 
lire en direct et sans interruption les 73 livres de 
la Bible, de la Genèse à l’Apocalypse. 

Benoît XVI sera le premier lecteur de cette 
initiative originale avec le premier chapitre de la 
Genèse. Il n'a pas encore été établi s'il sera 
filmé en direct, comme les autres intervenants, 
ou en différé, mais pour lui donner le maximum 
d'audience, son intervention sera transmise par 
RaiUno, la plus regardée des chaînes 
publiques. Il en sera de même pour son 
secrétaire d'État, le cardinal Tarcisio Bertone, 
qui achèvera le cycle avec le 22e chapitre de 
l'Apocalypse. Entre temps, se seront relayées 
devant les caméras des personnes de toutes 
catégories sociales, catholiques mais aussi 
protestantes et juives. La lecture est aussi 
ouverte aux musulmans s'ils le souhaitent, 
même si la Bible n'est pas leur livre sacré, a 
indiqué la RAI. 
 
Les dizaines d'évêques du monde entier venus 
à Rome pour participer à un synode convoqué 
par le pape à partir du 5 octobre participeront 
également à l'aventure. 
 
La lecture ne sera accompagnée d'aucun 
commentaire, même lors de la séquence 
réservée à Benoît XVI. Le pape « a été 
convaincu par ce projet qui se limite à une pure 
annonce de la Parole de Dieu », a souligné Mgr 
Gianfranco Ravasi, président du conseil 
pontifical pour la culture.  
 
(ENI/BIA) Dammarie-lès-Lys, France 
Londres, Angleterre - Une britannique en 
retraite choisit de s'occuper de la paix au 
Moyen-Orient 
  
Alors que la plupart des femmes de son âge 
profiteraient de l'occasion pour se reposer, 
Judith Hammond, grand-mère de 65 ans et 
ancienne infirmière, va troquer une vie paisible 
de semi-retraitée à Bradford-on-Avon, en 
Angleterre, contre un travail pour la paix au 
Moyen-Orient pendant trois mois. 
 
Elle s’est jointe à 13 observateurs des droits de 
la personne de Grande-Bretagne et d'Irlande, 
stationnés en Israël et dans les territoires 
palestiniens occupés. Elle s'y est rendue dès le 
22 août, dans le cadre du programme 
œcuménique d'accompagnement mis en place 
par le Conseil œcuménique des Églises et géré 
par les quakers, organisation d'inspiration 
religieuse liée depuis longtemps aux mouve-
ments pour la paix. 
 
« J'espérais pouvoir faire quelque chose avec 
mon mari, mais il avait des obligations vis-à-vis 
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de son travail universitaire. Après mure 
réflexion, il a accepté que j'y aille », a expliqué 
Judith Hammond au correspondant du service 
de presse œcuménique (ENI). « Je me suis 
sentie appelée à tenter de faire quelque chose 
pour changer la situation, même si la différence 
est infime. J'ai eu l'impression que c'était là un 
défi à relever lorsque j'ai vu une annonce dans 
un journal quaker ». 
 
Elle vit parmi la population locale à Tulkarem, 
au nord-ouest de Naplouse. Dans le cadre de 
son travail, elle est amenée à surveiller les 
points de contrôle, soutenir les initiatives locales 
de paix et rapporter les violations des droits de 
la personne et du droit international 
humanitaire. 
 
Avec d'autres accompagnateurs œcuméniques 
– c’est ainsi qu’on appelle les volontaires -, elle 
a suivi une formation à Londres comprenant 
des jeux de rôles, des recommandations par 
d'anciens volontaires et des conférences de 
spécialistes de la région. 
 
Au cours des six dernières années, 465 
accompagnateurs œcuméniques de 14 pays 
ont travaillé en Israël et en Palestine. Les 
quakers gèrent le programme au nom du 
Rassemblement des Églises de Grande-
Bretagne et d’Irlande (Churches Together in 
Britain and Ireland) et de Christian Aid. Le 
Conseil œcuménique des Églises a lancé 
l'initiative en réponse à un appel à l'aide lancé 
par des responsables d'Église de Jérusalem et 
des organisations non gouvernementales 
israéliennes et palestiniennes.  
 
(ENI/BIA) Dammarie-lès-Lys, France 
Arusha, Tanzanie – Demande de pardon 
pour les persécutions à l’encontre des 
anabaptistes  
 
Le principal organe directeur de la Fédération 
luthérienne mondiale (FLM) a ouvert la voie à la 
préparation d'une déclaration demandant 
pardon pour les persécutions des luthériens à 
l'encontre des anabaptistes, dont beaucoup 
sont morts au cours de violences au 16e siècle 
en Europe. À l'époque, on affirmait que les 
violences se justifiaient par les appels lancés 
par les réformateurs luthériens dans leurs 
déclara-tions théologiques. 
 
La décision de demander pardon a été prise 
après la présentation de recommandations, par 

une commission chargée des affaires 
œcuméniques, au Conseil de la FLM, qui s'est 
réuni du 24 au 30 juin à Arusha, dans le nord 
de la Tanzanie. Le Conseil a déclaré espérer 
qu'un rapport final sur le sujet serait présenté 
en 2009. 
 
« Anabaptiste », qui signifie « re-baptiseur », 
était, à l'origine, un terme péjoratif pour les 
réformateurs radicaux et les dissidents religieux 
de l'Europe du 16e siècle, qui insistaient sur la 
nécessité de baptiser les croyants chrétiens, 
même ceux qui avaient été baptisés enfants. 
Leurs descendants se retrouvent aujourd'hui 
dans des groupes religieux tels que les amish, 
les huttérites et les mennonites. 
 
La commission, présidée par le professeur 
Joachim Track, de l'Église évangélique 
luthérienne de Bavière, en Allemagne, s'est 
penchée sur les conclusions d'une commission 
luthérienne-mennonite. 
 
La FLM compte 141 Églises membres dans 79 
pays, représentant 68 millions de chrétiens. 
L'Église évangélique luthérienne d'Amérique 
(ELCA), troisième plus grande Église membre 
de la FLM, s'était officiellement excusée en 
novembre 2006 pour les persécutions 
luthériennes à l'encontre des anabaptistes dans 
l'Europe du 16e siècle. La demande de pardon 
a été approuvée par le Conseil d'administration 
de l'ELCA, qui s'était réuni à Chicago. L'Église 
luthérienne exprimait « son chagrin et ses 
regrets profonds et éternels pour les 
persécutions et les souffrances subies par les 
anabaptistes au cours des conflits religieux du 
passé ». 
 
La déclaration luthérienne a formellement rejeté 
les appels lancés dans le passé par les 
réformateurs de l'Église, Martin Luther et Philipp 
Melanchton, qui avaient tous deux affirmé que 
les autorités devaient punir les anabaptistes 
pour leur enseignement, qui ne correspondait 
pas à la doctrine luthérienne. Par exemple, la 
Confession d'Augsbourg, confession de foi 
centrale des luthériens, condamne clairement 
les anabaptistes pour leur pratique du baptême 
adulte. 
 
La déclaration de l'ELCA a répudié « l'utilisation 
des autorités gouvernementales pour punir des 
individus ou des groupes qui sont en désaccord 
théologique ». La publication de ces excuses a 
été perçue comme un moyen pour l’Église 
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luthérienne des États-Unis d'améliorer ses 
relations avec l'Église mennonite des États-
Unis et avec d'autres groupes chrétiens qui 
sont issus des réformateurs anabaptistes. Par 
ailleurs, la déclaration reconnaît que « la 
situation qui prévalait au 16e siècle n'a plus 
cours au 21e siècle ».  

 
Liberté religieuse 

 
(Presse canadienne/BIA) Dammarie-lès-Lys, 
France 
Pékin, Chine - Le président Bush affirme 
qu’aucun pays ne devrait craindre la 
liberté religieuse 
 
Le président américain George Bush a déclaré, 
le 10 août à Pékin, qu'aucun pays ne devrait 
« avoir peur de l'influence de la liberté 
religieuse », une allusion claire à la Chine. 
 
La Chine ne permet le culte que dans des 
Églises officiellement reconnues, comme le 
temple protestant où le président américain 
s'est rendu avec son épouse. Après avoir 
assisté à l'office religieux, George Bush a 
déclaré que Dieu est « universel » et 
qu'« aucun État, homme ou femme, ne devrait 
craindre l'influence de la religion, qui n'est 
qu'amour ». Il a soulevé la question dans ses 
entretiens avec son homologue chinois, Hu 
Jintao, rappelant à son hôte combien la religion 
lui tenait à cœur. « J'ai tellement apprécié le fait 
d’avoir pu aller à l'Église ici, en Chine ! », a noté 
le président américain. 
 
Selon l’un de ses conseillers, le chef de la 
Maison Blanche a rappelé au président chinois 
l'importance de la question des droits de 
l'homme. « Pékin », a-t-il ajouté, « peut 
s'attendre à ce que le prochain président 
américain, quel qu'il soit, accorde la même 
importance à ce dossier ».  
 

Des millions de personnes, en Chine, prient en 
privé dans des Églises-maisons, pour éviter de 
se faire repérer. 
 

Humanitaire 
 
(ADRA/ANN/BIA) Dammarie-lès-Lys, France 
Silver Spring, Maryland, États-Unis - 
ADRA répond au conflit en Géorgie  
 
Suite au récent déclenchement des combats en 
Géorgie, dans le Caucase, région d'Europe de 
l'Est proche de la mer Noire, l'Agence 
adventiste d'aide et de développement (ADRA) 
se prépare à répondre aux besoins de milliers 
de personnes qui fuient la violence. Plus de  
2 000 personnes ont péri durant la première 
semaine des combats et presque 100 000 ont 
été déplacées, d'après le Haut Commissaire 
des Nations Unies pour les Réfugiés (UNHCR). 
 
Ce conflit, le dernier en date, se déroule dans la 
région de l'Ossétie du Sud et implique des 
troupes de Géorgie et de Russie. Des attaques 
aériennes et le pilonnage ont causé des dégâts 
considérables. « La situation sur le terrain se 
détériore, provoquant un important mouvement 
de la population », a déclaré Elisabeth Byrs, du 
Bureau des Nations Unies pour la coordination 
des affaires humanitaires (OCHA).  
 
Pour faire face à la situation d'urgence actuelle, 
ADRA coordonne ses efforts d'aide avec les 
instances des Nations Unies et les ONG 
internationales. ADRA travaille également pour 
apporter une assistance médicale à Tbilisi. Un 
afflux soudain de réfugiés fuyant les combats a 
grevé les vivres, le potentiel médical et les 
capacités d'asile de cette ville. 
 
D'après les Nations Unies, sur les 56 000 
réfugiés qui se trouvent actuellement en 
Géorgie, plus de 40 000 viennent de Gori.  
12 000 réfugiés supplémentaires viennent de 
l'Ossétie du Sud et 30 000 autres réfugiés ont 
traversé la région russe de l'Ossétie du Nord. 
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